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coordonnées polaires/?, q sont précisément celles qui déterminent la direction de la normale menée à la surface courbe LMN par le point (,r,y,s), on aura
m                       JL = JL = JL=H-JL.
u;                                 Dx$       Dy$       D-S      ~~ 4l
Enfin, si Ton nomme x, y, z les coordonnées courantes du plan tangent mené à la surface courbe par le point (x, y, s), l'équation de ce plan sera
(5)                        u(\ — x)-i-v(y—f}-{-w(z — z)=:o,
et pourra être présentée sous la forme
(6)                                                 wx H- py H- up'Z = 0,
0 désignant une fonction déterminée des angles />, y, savoir, celle à laquelle on parvient quand on élimine x, y, z de l'expression
ax -+- c'^y -f- çv^
a l'aide des formules (3) et (4). Ajoutons que, pour retrouver l'équation (3), il suffira d'éliminer/?, q entre l'équation
et les dérivées de cette dernière différentiée successivement par rapport à /> et par rapport à y. Cela posé, on établira sans peine, soit à l'aide de l'Analyse seule, soit à l'aide de la Géométrie et de l'Analyse combinées ensemble, les propositions suivantes :
THÉORÈME I. — Si le point (x,y^z] est situe, non plus sur la surface LMN représentée par l'équation (3), mais à une très petite distance de cette surface, S cessera de s'évanouir; et, si l'on nomme p la dis lance dont il s'agit, on aura sensiblement
(8)                            P=±i,
la valeur de &. étant tirée de la formule (2).lure que la dérivée de l'ordre n — i de la fonction principale s'évanouit toujours hors de l'onde dont nous avons parlé, quelle que soit sa forme, et même entre les diverses nappes de cette onde; par conséquent elle s'évanouit, dans l'hypothèse admise, pour tous les points qui ne sont pas infiniment rapprochés clé la surface des ondes, telle que je l'ai définie dans le Bulletin de M. de Férussac du mois d'avril i83o.
